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MAK TYRS
Grand roman de senti-

ment inedit

DEUXIÈME PARTIE

XVHIL-COMMENT NAIT L'AMOUR

MAURICE ET SUZANNE

—_

(Suite)

Aussi parfoig, se cAlinant

doucement, tendrement contre

la jeune femme, ne pouvait-elle

s'empêcher de Ini dire:
—Est-ce bien vous, inère, est-

ce bien vous qui êtes là près de

moi 2... est-ce bien vous

dont wa wain presse ln main ?

Vous êtes maintenant si chan-

gée, et vous devenez chaque
jour si belle, si rayonnante,. que
parfois je suis obligée de vous
regarder très longuement pour
vous reconnaitre.........

Et comme, à ces paroles de
l'enfant, Yvonne souriait .
—Oh ! je vous le jure ! repre-

nait vivement la petite Sazanne.
Oh ! je vous jure que bien d'au-
tres que moi ne vous reconnai-
traient pas...

Et lui-même, notre ami, est
aussi surpris que moi quand il
vous
—Ah !
—Et il vous regarde {rès sou-

et je vois bien qu'il
est très étonnée el très content
aussi de ue plus vous voir
pile et si laible......
Car c'est un vrai miracle qu’en

si peu de temps Vous soyez re-
devenue aussi forte que vous de
viez I'étre autrelois......... que
vous deviez l'être quand tous

si

ces malheurs ne vous éluient
pas encore arrivés.........
—U'est In joie, mon enfant,

répondit doucement Yvonne.
—Cur rappelez-vons ce que

vous étiez il n'y a que quelques
jours encore... ce que vous
étiez quand vous erriez ur la
terrasse du château de Morgoil.
Oh ! maintenant je puis vous

le dire, maintenant je puis bien
vous l’avoner, combien de fois
l'ai-je pas pleuré, n'ai-je pas
sangloté pendant des nuits en-
tidres en pensant a vous.........
en me disant que si un jour M.
de Belleroche et maurice de-

notrevaient nous arracher à

 

 

seule !
Oh ! oui, celte pensée lugu-

bre, cette pensée sinistre el que
je ne pouvnis chasser, a bien
souvent augmenté mes chagrins.

Mais anjourd'hui, mère, ajou-
tait la chère entant en se ‘ser-
rant encore plus tendrement,
plus affectneusement contre Y-
vonne, anjourd’hui je suis com-
plètement tranquille, complète-
ment rassurée, et je serais par-
faitement heureuse si, malgré
tontes Jes bontés que l’on a ici
pour nous, le temps inc semblait
moins long ........ si je pouvais
seulemeni savoir combien de
Jours nous avons encoreà atten-
dre avant de retrouver tous
Ceux qui nous aiment com-
bien de jours neus avons encore
à attendre avant de recevoir
les baisers de Maurice of log bai-

Le jolis visage de la petite
Nuzanne se voila alors d’une
onbre de inélancolie, un lourd
et long sonpir soulevait su poi-
trine, et quelg'efois meme dos
larmes brillaient dans ses yeux.

Mais cela ne durait jamais
plus de quelques secondes, et
redevenant subitement très gaie
toute joyeuse, elle ajoutait en-
core :

——Mais qui sait 2... Peut-
être au moment où ju parle.
ceux que nous attendons, ceux
que nous appelons avec tant
d impatience ne sont-ils plus
bien loin de nous ?
Qui sait si demain... si

prut-êlre inême Ce soir, nous
n'allons pas avoir tout à coup
Fimmense joie, l'immense bon-
hour de les voir accourir en
uons tendant les bras ?

Et. silencieuse et toute pénsi-
ve, Yvonne laissait parler l'en-
fant.........
Oh ! certes, elle aussi

dait avec une fièvre, avec une
Unpatienes qui ne faisait que
grandir chaque jour, le moment
où elle retronveraitl enfin son
fils......... la minute supréme
où elle aurait lu joie de serrer
dans ses bras, de presser sur
son eœur l« petit Manrice...…….

Maurice !
Tout, pour elle, tenait dans le

nom de cet être si cher...
Oh ! oui, le revoir, ne plus le

quitter jamais, lui faire oublier
à force de tendresse toutes les
larmes qu'il avait versées et
tout ve qu'il avait souffert. lui
aussi, le pauvre petit martyr,
Yvonne ne faisait pas d'autre
rêve, Yvonne n'avait pas d'au-
tre désir... .

lit cependant ce n'était pas
sans Un trouble profond qu'elle
songenit au momeut où il lui
faudrait quitter cette maison od
elle avait reeu nne si large et
si généreuse hospitalité.

atten-

(Suite à la Vème page)  

MARCHANDISES SECHES
——EN GROS KT EN DETAIL

“sz p|(OTE
29 Rue St-Jean

Vis-a-vis la Cote du Palais, Quebec
~% ooo }

Vous trouverez dans ce magasin un des plus grands assorti-
ments de marzhandises sèches de la ville.

Cotons et Cotonnades de toutes sortes, Tweeds
Serges Pour habillement de M
mises de travail, Camisoles, (4
variété.

Etoffes à robes, Indiennes, Mousselines, Matinées, Jupons ot
Jupes de robes tontes faites à des prix excessivement bas.

Hardes faites pour hommes depuis 85.50.
Hardes faites pour garçons depuis £1.10.
AUSSI : Rideaux, Garde-soleil, Prel

Coucvhettes de fer. Matelats, ete. ete.
N'OUBLIEZ PAS L'ADRESSE:

1, ofa COTW
VIS-A-VIS LA COTE “DU PALAIS

 

 

 

' draps et
essieurs, Chemises blanches, Che-
rleçons, Cols et Cravates en grande

ats, Tapis de tout genre,

Jobin & Rochette
Manufacturiers de Chaussures

Coin des rues COLOMB et VOLTIGEURS

ST-ROCH. QUECEC

  

e Nous fabriquons toutes nos marchandises nous-mêmes
spécialement la COODYEAR & LE TURN, nousfaisons à peu
près 500 LIGNES DIVERSES, ce qui est une garantie que nou
pouvons satisfaire tous les geus.

Veuillez ne pas placer vos commandes avant d'avoir vu
nos vovager:s qui seroni sur la route prochainement.

UNE VISITE EST RESPECTUEUSEMENT SOILICITEE

I P. DERRY & Furs
Tuibrairie en Gros
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L'assortiment le plus complet
---DANS--

L'epicerie. les Boissons,

les Provision et les Poissons
List certainement

CHEZ
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HEpicier enn Gros

118 et 120 ST-PAUL

QUEBIC

VENEZ EN FOULE AU MAGASIN DE

O. FEICZEWICOZ7
33, rue Saint-Joseph, 33.

OÙ VOUS TROUVEREZ

Chapeaux. Chæmisos. Collets. Cravates.
Mouchoirs. Etoiles a robes, Lap-rinéables,  Matinéas.

Manvhettes,  Hardes faites. Parariniss,  Mantranx,
Camisoles. Calsg¢ ms, Cointires, Chauseurss

Montres, Chames, Mijonteries.

== = eee =

Cadeaux ! Cadeaux !

Au Magasin du Bon Marcha.

Pour un achat de $10.00 un present de $1.00 O. Feilczewicz

33 Rue St-Joseph
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du paques mais jamais on ne pourra imiter la
OSE QUE: NEL par le fait qu’il est

Il ne brule pas la largue; il re donne ras de maux de tete et

WTR) \l
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we L'immense popularite toujours crcissante du Tabac ROSE Quesnel a suscite des
=Ll imitations. On peut imiter l'apparence
23 QUALITE. Vous reconnnaitrez notre tabac

DOUX et NATUREL.
5 n’affecte pas la vue. Exigez la ROSE.

Du tabac donne c'est l'avant-coureur de payer trop cher.

y Rock CITY Tobacco Co.
QUEBEC
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PRESSE CATHOLIQUE
—BET—

PRESSE: CANADIENNE

 

La grande école libérale de
nos jonrs, à pour son dire que
le XIX siècle est un siècle de
lumière, un siècle penseur. Rien

de plus faux : c’est un siècle su-

perficiel et liseur. On lit plus
aujourd’hui en un jour. qu'on
ne lisait autrefois en un an et
la presse règue en reine absolue
sur le monde contemporain, di-

rigeant parfois l'opinion, de son

trône de papier, «t des milliers
de fois, l’égarant misérable-

ment.

La presse,ou pour mieux dire

le journal, est l'instrument de

l'une des grandes expressions de

la pensée humaine : la plume.
Cest une arme de précision, un
flambenu étincelant, jetaut par-
tout de vives clartés là ou la nuit

réguait encore. Il est immédia-
tement lu par des milliers d'u-

mis et d'adversaires, fortifiant

les uns, embarrassant les autres

et les contreignant a se démas-
quer. Le rôle du journaliste est
done bien grand et la responsa-
biliié qu'il assum: est d'antant
plus redoutable qu'il lai faut
lutter chaque jour coutre mille

dangers, sans cesse renaissants,

au milieu de ces paradoxes qui

ont aujourd'hui la permission

de circuler partout et qui se pa-
vannent et se carrent daus nos

journaux, uos livres et nos re-

vues, s’épanouissent et triomn-

phent.
Pour qu'une presse soit vrai-

ment digue au rôle qu'elle est
appelée à remplir,il faut qu’elle
soit : catholique, nationale et

moralisatrice.

CATHOLIQUEd'abord et avant
tout. C'est-à-dire, soumise nux

ordres du Vicaire de J.—C. et

de ses ministres ; toujours prê-
te à braver les coups de l'enne-

mi pour défendre l'étendard du

salut et le code sacré de notre

religion. ll faut qu'elle ait pour
programme, en ce siécle de li-
béralisms absolu, de concilier

avec les doctrines romaines les

plus pures, l’obéissance la plus
entière aux ordres du Souve-

rain-Pontife, tout ce qu'il va de
légitime dans les tendances et
les aspirations de notre temps.

NATIONALE, ensuite. C’est-à-

dire, libre de toute entrave po-
litique : n’étant pas du nombre
de ces journaux mal nourris,

mal vivants, qui se tiennent

comme des voitures de plare, à

la disposition des partis, ou de

certaines cotterivs qui se for-
ment dans les chambres pour

faire un pont entre deux opi-

nions contraires.’

MORALISATRICE, enfin. Oh !la

moralisation par la presse !

Comme on l'oublie, de nos jours!

Et pourtant, que de bien n'au-
rait-il pas à faire, en préchant

les bonnes mœurs au sein de ces
familles que la malheureuse
plaie de la voluptéa déjà frap-

pée. Nons n’ajoutons rien de
plus, sur ce sujet ; l'espace nous

manque. Mais nous y revien-
drous.

La presse canadienne-françai-

se de la province de Quebec,

résume-t-elle ces trois qualités
essentielles du journalisme mi-

litant ? Hélas, i] faut bien le

dire : sauf quelques rares exnep-
tions, notre presse est libérale,

asservie, et ,ce qu'il y a de plus
déplorable, déinoratisatrice.

Ecoutonsles paroles que Léon
XIII adiessait, il y n quelques
temps, à l'un de nos illustres
prélats canadiens. “ Au Canu-
da, lui dit-il, VOUS N'AVEZ ras

DE JOURNAUX VRAIMENT CATHO-

LIQUEet c’est là votre mal. Car
là presse est Une arme puis-

Be
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ARMESKEchode Charlevoix
Madame Pierre Lamothe, ‘qui souffrait d’Anémie, pren: 5

Pilules Rouges et les forces lui reviennent
commepar enchantement.

'*Plus que tout autre personne je croïs à 1'effi-
cacité des Pilules Rouges, car si mm santé est si
bonpe c'est dû à ce remède,

Vous n'avez pis oublié aue j'étais malade
depuis quatorze ans. J'étais grass., mais je n'avais
aucune force ; tous les jours j'étais obligée de me
coucher à cause dela faiblesse. J'avais des douleurs
daus les reins, Un rien me faisait vomir, je n'avais
pas de courage et je pouvais toujours dormir. J'ai
pris six boites de Piluies Rouges, «iles m'ont fait

tani de bien et j: me suis trouvée :i Leureuse que
j'ai continué à en prend:e encore six autres boîtes,
À présent, je buis forte, je suis toujours gaie, je n'ai
plus-de douleur, et quoiqu'il y il plus d’un as: que
je n’aie pas pris vos pilules, je re me suis pas sentic
abattue une seule journée depuis.

Je n’ai pas besoin de vous dire, Messieurs,
toute la reconnaissance qua je conserve aux lilules
Rouges et aussi aux Mccecins Spécialistes ce la
Cie Chimique Franco-Américaine pour leurs bons

renseignements et leurs nombreux. conseils. Je désirerais que l'eflicacité de votre
touique ft connue partout, «t pour cela je vous autorise à publier ma guérison. "

MADAME PIERRE LAMOTHE,

St-Germain de Grantham, Que.

BELLE GUERISON. :
* Je suis aujourd'hui en parfaite santé et je tiers À fa!re

connaître que ce sont lus l'ilules Rousses qui m'out remise
sur pieds. Je suis jeune encore, mais cependant j : connais
et je sais tout ce qu’une maladie longue a de pésille et
d'ensuycux, J'ii souffert pendant troisaus d’uie fuible:se
décourageaute qui, sans me tenir au lit, srobligeait & 11e
trainer et À mcttre de Côté tout ce q.ii aurait pu me procurer
quelques plaisirs. Je prenais dus tuiiques de toutes sortes,
j'avais eu les soins de deux médecins, mais rien n’y faisait,
toujours je deaneurcis faible et incapal>'e du amoind:straveil,
Je me croyais perdue«t je frémissais à l'idée que bientôt 1c
consemption coupertit court à ma vis, corime elle J'uv:it
fait ASjà pour mon père, ma 1mCre et une éeies san.rs. Le
dernier hiver, des irrégularités, un rhume opiniâtre et une
toux fatiguante venaient encore s.jouterÀ mes inquictilcs.
Depuis longtemps je remarquais sur les journaux les té.nui-
gnages de beaucoup de personnes guérics par l'emploi des
Pilules Rouges, ct je ne cals pourqueidtidée de les prendre
ne m'était pas vente plus tôt. Jo mme décidai dune, après
trois années de souffrances, À faire Usage de ce remède gu
l’on disait merveilleu:r; j'écrivisaux Lildocina Spécialis'e:
de la Cic Chimique J'ranco-\mcricaise, cr j': vois retes.:
que presque toutes les personnes grulries avaiint beaucou, -
retiré de leurs ovis, “

. Après quatre ou cinq semaines de traitement, J'dtais
toute joyeuse de me sentir moins abattue et un peu plus forte; jo continua airs 32 -lLldrean à
V'usage de won tonique, ne néyligeant pas de m'entourer des scins qu'on m'avait sureliés dos Ll.
réponse À 511 lettre, Ct nu boit de quelqu s mois j'Étois tout À fit Lin Cornet 23 seulement un
mizux de izlques jours quo j'ai oLtenu, c'est une guérison véritable, puisqu':l y 2; lus d'un an que
Je wai pas pris de Pilules Iouzes ct que jo me porte encore A mervelils, 3

‘at dÉjà exprimé ma reconnaissance aux Médecins Spécialistes dx Yi Cis Chimicie Tranco-
Américaine, 13013 je He veux pas que ce qu'ils ont fait pour rui rt: inconnu, 1 y a top
Jeunes filles qi souffrent et =~ désolent pour ue pas leur iuspirer de la confiance envers To remède ct
es médecius qui w'out sauvée,” .

    

MELLE ALINE MONETTE,

Winooski, Vi.
 

Les Pilules Rouges ne sont que pour les Femmes.
Les Pilules Rouges ne sont que pour les femmes ; étant spécialement adaptées à 13

constitution des personnes du sexe, elles ne manquent jamais de guérir les maux dont
elles soufirent, comme 1: ‘“beau mal,’ les symptômes du retour de l'âre, les dérange-
ments, les irrégulariils, 1:5 hémorragies, les troubles de la gestation ; elles soulagent
aussi 1-3 douleurs C2 I'enfantemer:t ct donnent aux mères la force de bien nourrir leurs
enfants. In guérissazt ain.i les différentes maladies de matrice auxquelles ls fenunes
sontexposéus, clies soularent conséquemmentles maux de tête et d'estomac, les douleurs
de côtés et de reius ct enfin toutes les autres souffrances qui sont la séquence naturelle
de eus maladies.

Les femmes qui sorfirent de constipation devront prendre, en même temps
que les Pilules Rouges, lus Tublettes l-urgatives qui sont, comme les premières,
madufacturées par la Compagaïe Chimique Franco-Américaine.

Les consultations données au No. 274 rue St-Denis, Montréal, par les Médecins
Spézialistes 2 la Ciz Chimique l'ranco-\méricaine, sont absolument gratuites. Ces
m-ssieurs dosm:.t ai: is.s consultations gratuites, par lsttres, aux femmes malades
ai, ne pouvant :: rendre À leurs bureaux, veulent bien leur écrire et leur dire ce qui
les inquiète. i

Les Pilules Nouges ne sont jamais vendues de porte en porte, ct les Médecins de Ia
Compagnie Chimique l'ranco-Américaine ne donnent jawais de consultations en dehors

de leurs bureaux.
Les Pilules Rouges,
de plus, portent tou-
jours le nom de Ia
Compagnie Chimi-
que Franco-Ainéri-
caine sur l’étiquette
rouge qui les en-
toure.
Si votre marchand
ne tient pas les véri-
tables Pilules Rou-
ges, nous vous les
enverrons sur ré-
ception du prix, sc.
laboite ou six boites
pour $2.50.

Adresscz :

Fac-gimile de la boîte des Pilules Rouges.

       
      

     
   

 

GUÉRIT TOUTES LES MALADIESZÉTE RIMEOC CFFICATE

RÉCOHNTTITUE LE SYSTEME ET CMEZLUX LE TEINT

FPourtoutes les iroirmations lire la circulaire
Cax50Ceres SixBorres $250.

COMPACTS CHIYIQGUEFRANCO AMERICATNE ù
VAGNERERL.canann PARIS.rrasace BOSTON,ue.A.

  

Le payicr de l'enveloppe est blauc, imprimé en rouge.

COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO-AMÉRICAINE, 274 St-Denis, Mon
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ie * ais wn Lietz en sieETIC pa rappeler que les. Muse

“bien peu de prise sur. le système lorsque le sais wo ©
pur, et que les Pilules Moro, pour les hommes

qui ont souffert de Clous, d’Eruptioris

Ou de toute autre maladie de peau
indiquant un sang mauvais,

sont le remède à

prendre.

  

“Dennis huit ans je souffrais d’impureté du
sang qui faisait qu’à tout moment il me sortait

des clous sur le corps. Sept médecins différents

que j'. i consultés, m'ont traité pendaut des années,

mais sans résultat. Les Pilutes Moro n'ont guéri ;

j'en ai pris pendant cinq mois. Je n'ai pas cu de

clous pendant tout le traitement ; depuis longtemps

déjà j'ii cessé de faire usage de ces pilules et je

suis encore parfaitement bien. "

AMEDEE SAUMUR,

47 Wilcox St., Springfield, Mass.

 

“TJ'al pris les Pilules Moro pendaut à peu

près trois mois, j'étais bien malade lorsque j'ai

commencé À les employer ct cependant, sous leur

fait rétablie. J'ai

beaucoup souffert d’une malacie de rognons, j'avais

«
cfiet, ina santé s’est tout à

vue démangeaison, une maladie de peau, qui

11: torturait continuellement et me rendait très

nerveux. J'ai consulté ls Médecins de la Cie

Iiédicale Moro, je me suis rendu à leur bureau

ot jo leur ai écrit plusieurs fois.

que

; À

À chaque visite

js leur ai faite «ct dans chaque lettre que reçue j'ai trouvé beaucoup d'encouragements

Ces Médecins m'avaient conseillé

1:3 Pilules Moro comme remède sûr Cans mion cas et c'est avec plaisir que je déclare

ct une foule d'avis qui m'ont beaucoup ai-lé.

aujourd'hui que je: n'ai pas été trompé. Sous l'action de ce médicament puis-

sant tous mes souffrances sont disparues, lues forces se sont doublées et ma guérison

s’est opérée d’une mauière parfaite.

JEREMIE LUSSIER,

Chateauguay Bassin, Qué.

 

Les Pilules Moro ne sont que pour les Hommes.
Les Pilules Moro s'adressent À toutes les affections qui sont l'apanage de l'homme

et leur triomphe est surtout dans les maladies rebelles À tut traitement. Iilles sont un
réparateur du sang, un restaurateur de l’estomac et de li nutrition, et leur emploi peut
être indifféremment continué sans aucun danger ct avec Îc plus grand succès, par les
homuies fæibles où souffrants. Elles s'assimilent aisément, sont tolérées par les pius
difficiles, ct sous leur influence on voit le rapide développement des forces, la disparition
des maladies ct l'accroissement de la santé générale.

Les Pilules Moro guérissent à coup sur Ics * cfforts.”” le mal de rognons, les
maux de tête, les affections de la vessie, ja gravelle, le rhumatisme et les névrel-

gles, les scrofuies, le manque d'appétit, la mauvaise digestion, la dyspepsie, Ja
constipation et toutes les autres inaladies si fréquentes chez |:s fommes

Files sont aussi un spécifique de l'atonie ct C2 1a f lloseu duorganes sexuels, les
tonifient lorsqu'ils sont prématurément frappés d'inipuissance ct ls mettent en état de
remplir les fonctions si imnortantes de la procréation. Elles groupent sous une forme
agréable et sous un petit volume tous les agents capatl.s de restaurer les forces. Les
nerfs débilités ct inactifs retrouvent en elles touto 1 pui. since Cirryique de lu jeunesse,
Innocuité absolue, résultats curatifs, prompts ct complets, que faut-il de plus pour
assurer le succès durable d'une merveilleuse 1Élication qui . guiri tant d'honinics
:ouffrants.

Les Médecins de la Compagnie Médicale Dioro dous..…i, À leurs burcauzs, au No.
1724 rue Ste-Catherine, Montréal, Ces consultations gratuites sur toutes leo maladies
dont les hommes peuvent soufirir. Ils doazent aussi des consulttions pr ‘ettres, et
les hymnes malades qui de- Fae-sitaile de la boite des d'iulcs LIcro.
meurent au Join peuvent écrire
ct faire une description des
symptômes qu'ils endurent
pour recevoir par le retour de

 

    

 

    

 

     
  

      
     

  

     

, De a

7 TEfang,
aIes &

=
i, Fol >,

la malle des conseils et des avis 77 A . JEESAS 7

qui les conduiront à la santé. 4 03,5 NS
Les Pilules Moro se ven- SA7 yES

dent gnc 1a boite ou six bites TS abe Ty 08
pour 52.50. Si votre mar-
chand pe les tient pas nous
Vous Ls enverrons sur réeep-
tion du prix.

Adressez :
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sante ! L'on démoralise le peuple— ROUGE ou BLEU, voilà les deux Déjà, le mouvement s'accen-

    

 

Tontefois, il est bou de dire

que le libéralisme qui commen-
ce à envahir notre presse, n’est

pas encore radical : mais il cau-

se déjà de grands ‘ravages.
Qu'on se rappelle les malheu-
reuses scènes dus élections de

1869......... L’excitation publi-

que avait été soulevés par des
brochures malicieuses et des or-
ganes trop peu soucieux en ma-

tière d'orthodoxie. Le procès

qui se déroule actuellement à
Montrénl, au sujet des ‘Débats’
nous cause de =douloureusus
surprises. Les journaux que l'on
croit leg plus catholiques sont
ouvent les plus à craindre. lei,
Une phase ambigüe, là une
tirade sur la liberté d'euseigne-
ment ou des cultes ; en deuxiè-
me page, l'on prône l’étabiisse-
ment d'une bibliothèque publi-
que, et en quatrièrne.……
 et cela. sans respect des bonnes

mœurs ni du la décense publi-

que. Réclaimes, gravures, ser-
vice du dépêches, rien n'est

épargné pour tenir les 50 on
70 mille lecteurs au courant

d'un assassinat, où le mmeur-

trier, lu plupart du temps,

esl analisé, étudié en des Ller-

ines les plus révoltants. Qu’on

se rappelle l'affure Beauchamp;
et tout récemment encore, le

crime de St-Bustache ne vient-il

pas d'être le thème d'articles où

In morale et la plus élémentaire

décence ont été brutalement vio

lées 2 15t nous ne parlons pas de
ces récits détaillés de su:eide q ‘ue
nos grands quotidiens enregis-
trem, chaque jour, avec plaisir.
La police vide-t-elle un bouge
q'ie l'affaire est immédiatement
sous presse.  Asservie, notre presse l’est : |

seuls partis que l'on connaisse,
les deux grandes compagnies
que l'on exploite. On est rouge
radical, ou bleu ad mortem ; le
mercantilisme américaiv a en-
vahi notre presse. Le proprié-

taire et le rédeacteur du journal

cntendest être récompensés de

leurs services au parti : “ Nous

servons le parti en temps d'é-
lection ; qu'il nous renumère,
car tout service demande un

salaire. ” Et c’est cette presse-

là qui dirige l’opinion publique
du peuple canadien.

Le moment de réagirest venu ;
il est temps de s'unir pour jeter

les bases d’une presse catholi-
que, nationale et moralisatrice ;
d'une presse qui se tieudra sur
la brèche, prête à défendre les

intérêts du faible contre le fort,
de l'opprimé contre l’oppres-
seur.  de première classe.

Ê

tue parmi les journaux hebdo-
madaires ; lvs débuts sont mo-
destes, inais nous avons loi en

l'avenir : “ concordia res parvne
cresaint. La concorde et l'union
telle est notre force du moment.

Catholiques, si vous voulez
que le Ciel bénisse vos œuvres,
aidez ceux qui luttent pour
vous.

JULES D'YVRY,

 

NOUVELLE MAISON DE PENSION
TENUE PAR

M. ALPHONSE L’ABBE
ST-URBAIN.

M. L'Abbé a ouvert la semai-
ne dernière cette nouvelle mai-
son, située près de l’église.

Le public voyageur est assuré
de trouver A cette maison une
excellente ponsion, le toüt sera

EFFICACES
En tous climats et en

toute saison.

res PILULES
DE NOIX LONGUE

i MCGALE.
Billes stimulent le Pele et tre Regnèns,
guérissent les Maux de tête, les déran-
gements d'Estomas, ia Constipation
chronique; elles nettelent ot purifiont
le safig, ot rendent Is peau Claire ot
fraiche.Bllessont purement vigétales.

RN VENTE FARTOUT, ASC. LA BOITE, OU
EXPÉDIÉKS FRANC DE PORT SUP

RRCEPTION DU PRIX.

STANTON’S PAIN RELIEF,
Le Roi de tous les Remèdes.

GQuérit Rhumatisme, Celiques,
Entèrse et Névralgie.

Ru vente partout, 250. 1a bouteille.

M Seuls propriétaires: Tun Winoare Cus-
Nascar d. Plamed, Moatréel, Canada.  
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MME.D.Concha,L Digs
‘15. Dorion,” Edonard  Véziua,
Rodolphe G. Rhéaume, tous.du
Château Richer, près de Qué-
bec, sont partis pour le Yukon,
lundi dérnier. Leur voyage,
nous disent-ils, durera cing.ans.
Pleinsde sante et de courage

oes braves gens ont l'espérance
faire fortune. DPuissent-jis être
exsucés el royenir au-pays nvec
de jolies fortunes.

——

 

Pour-guerir lesrhume»en-un jour

Prenez les tablettes laxatives
de-Brèmo-Quinine. Tous les
drôguistes vous remettront
votre argent si elles ne vous
uérissent pas. La signaturede
5...W. Grove se trouve sur
chaque boîte, 25 ceuts.

mere©rare

Une grossereclamation
New-York, 2—Mme W. A.

Campbell, de  Brocklynn, a
passé cinq semaines, à Québec,

incognito, à visiter les archives,
ete, et prétand être la proprié-
taire d'un demi mille carré
dans lu cité de Québez, com-

prenant les terrains sur lesquels
se trouvent partie du cap, la
citadelle, le Château-Frontenac,
in terrasse, snus compris les
Mille Mes et 1220 acres en de-
hors de Montréal.  Mde Camp-
belle bas: sa réclamation sur
la loi Anglaise concernant les
héritages par primo-géniture.
so prétendant l’héritière di-
recte de Louis-Joseph Lambert
de Ste-Marie, à qui ces terrains
furent donnés par Louis XIV,
Mde Campbell est convainene
que le titre de la propriété qui
a été confisqué après la chute
ce Québec, en 1739, est retour-
né à sa famille.

Nous n'avons pas augmenté

le prix de nos tabaes à

fumer AMBER, LOBS. Nos

tabacs à Chiquer CURREN-

CY et FAIR PLAY sont

de mème grandeur et du

même prix qu'avant. Nous

avons prolongé au ler jan-

vier 1904 le rachat de

coupons SNOWSHOE.

THE EMPIRE TOBACCO CO. LTD
————©

Un drame de l'ivresse
New-Yord, G avril.— Virgi-

nius B..Bidgood, noulanger de
son métier et demeurant au No
2007 Be avenue, à tiré quatre
coups de revolver sur su fem-
me quia été dangereusement
sinon mortellement =blessée
ainsi que l'enfant qu'elle tenait
dans ses bras.
Bidgood esl une de ees brutes

nos
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“Lot the GOLD DUST

will cleananything cloanable—clothes
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wme-onzen:voit ~malhaiir
sement, “D ui he
lant 4
Hier aprés-midi;:seldn son habi-
tnde.il rentruit ivre à la 4nni-
son où il (rOUVa sa lemme an
lit. 5
Trois jo: aravant elle$ Jours anparavani elle

avait accouché et la brute, mali.
gré sou état de [aihlsse, vous
lut ahsolumont l'oblix-r à se
lev-r et comme Ia pauvre fem-
me le priait de In lasser en
paix.  Bidgood, aveugl# par tu
colère, la jeta à bas du lil ainsi
que le nouveau né qu’elle tenait
dans ses bras et sortant un
revolver de sn poche lui tira
quatrs balles dans la tête,

L'ivrogne aussitôt après avoir
commis son crime, se précipita
vers l'eseulier, son revolver l'u-
mant à lu nain et menagy de
tuer ses Voisins qui avaient été
altirés par le bruit des détona-
tions.

“ Je tnerai, crinit il, la pre-
mière personne qui osera s'ap-
procher de moi pour m’arrêter”,
Mais nl moment même où il
venait de prononcer ces paro-
leg, un policeman mis an cou-
rant de ce qui se passait, arriva
sur les lieux el sans hésitazion
se jeta sur lu brute qu’il désar-
ma et conduisit au poste de
police.
Dans la pièce où s'était dé-

roulé le «rame, poussant de
faibles gémiss:nents et bai-
gnant dans une mare de sang,
se trouvait la pauvre femme
tenant coujours dans ses bras
erispés son enfant qui ue don-
nuit ples signe de vie.
Tous deux out été transpor-

tés au J. Hood Wright ILospi-
tal où les méducins qui l'a soi-
gnent ont déclaré n'avoir qu'un
faible espoir de pouvoir les
sauver.

+ —ereaS

ANS AUVOYAGERS
Nouns vendons des Billets

pour tout les points de la Nou-
velle Angleterre par la meil-

  

Jeure ligne.
Venez nous voir avant d'a-

cheter ailleurs et vous verrez
que vous serez bien servis.

LAMONTAGNE & CHAMBERLAND
349, rue St-Pnul, Palais.

Québec.
———EEVS

FATALES ALLUMETTES

Le petit Edmond, âgé de 4
ans, enfant doe M. | Pelletier, de
Montréal, rue Notre Dameavait
trouve des allumettes avec les-
quelles il s'était mis à jouer.
Le fen prit et se comm'miqua
aux habits du rarçonnet.Quand
on s'apergut de l'accident la
malheureuse victime avait le
ventre tout carbonisé. L'en-
fant tout en few était à courir
sur la galerie où Mme Tison
ayaut vu horrible spectacle
vourut avec Un sean d'eau
éteindre le feu mais c'était trop
tard, le petit mourut à iminuit
dans d'atroces souffrances, criant toujours : “Ca {nit mal.”

Sea ©

CDEWARE OF A
A WWTATONS

and dishes, pots and pans,oors and doors—in fact. anything from cellar toCOLD DUST lightens labor,Tossons care. athe.

Made only by THE N, K. FAIRBANK COMPANY,
Chicago.” Now York, Boston, , St Louis Montreal,

EENISSANOsSBOE
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‘Durantla prochaine saison, merout payés aux taux suivants aie À aVEL moanCLEC SUR LEB NAYIRES DE CARGAISON GÉNÉRALEpe
Cargaison generale, 25cpar hr. jour et nuit. Grain, leger ou pesant.25eparhr. fous et nuit,
Charbon, pellceürst2740parhr. jour et nuit. Charbon, autresjournaliers.256Eh,jouret nuit= Bois, 25c par heure, jour et nuit.

2° CARGAISON ECGTIÈRE DE CHARBON :
Pelleteurs, 35c. par-heure,le jour, 40c par heure la nuit. Hatchmen 35c par heure, four et nuit.
EO egw : Autres journaliers, 25€ par heure, jour ct nuit,

CARGAISON ENTIERE DE BOIS:
Side-Runners, 35c par heure, tour et nuit. Autres journaliers, 25c par heure, jour et nuit.
Les soupers de minuitserônt pourvos par le navire. Les Dimanches, double prixsera payé. Les quarts
d'heures scront payés. Tamers:|YATTRYTE aprés 7 heures p m. sera payé denii-temps, et ne devra compterque dell'heure ordonnée. RivoInu #7 UNRIGGING CE tous changements beront payés as cents de l'heure Jour
ct nus

Sur les vaisteaux avec cargaison générale seulement, il sera payé À la fin de la saison un Bonus de
(236) deux et deni cent par heure, sr toutes les heures travaillées À tous les journaliers qui commenceront À
travailler sur les quais au printemps et continueront pendant toute la saison jusqu’ À la clôture de la
navigation,

Ce bouus scra appliqué À touten les lignes régulidres, et ta journalier pourra dre crédité pour le temps
qu'il travaillera À chagne lire, vu qu'il pourra changer de temcs en temps, comme it le désirera. afin de se
procurer du travail. Afin de pouvoir garder le.1r« j >urnaliers il eat convenu entre les arrimeurs gue les alg
cents resterontentre les mains des aggents où propriétaires des vaisseaux jusqu'à la fin de 1a saison, alors
qu'elles seront payées aux hommes pri len aggonts par l'entremise du Bureau de Travail.

G.P.BROWNE OEORGE BREW DORAN & COVELL  P. V/. FERNS H. E. HARDISTY

ROBT. McCOY  K. TIERNEY PATRICK CANNON PETER FERNS & SON H. C. JACOBSON & CO.
JOHN McGILLVRAY LOUIS TRUDEAU & CO. MILLS & MCMASTER

"CANADIAN INDEPENDENT LABOR BUREAU,
s'adresser à 203 ruc dos Commissairos. Vis-a-vis lc Nouve! Elévatour, Montréal

Heures de Bureau, tous les jours. de 9 hrs À s pm. Mercredi et Vendredi noirs, 7 hre A gp.m. Mars, 3903

M:CALL SHEHYN den
— IMPORIATEURS DE—

Marchandises :--Anglaises, Francaises, Alleman

des et Americaines. EN GROS SEULEMENT

Constamment en mains nun assortiment d'effets cana lisns prove
nant des meilleures fabriques du pays, viz :

TWEEDS CANADIENS, COTONNADES DE TOUS GENRES

AUSSI :—A chaque saison. un grand choix dans le
articles suivants : Chapeaux de paille et de feutre pour Messieur
et pour Dames, Fleurs artificielles. Rubans, Dentelles, Parasols
et Articles de Fantaisie. Leur assortiment dans ces différents
genres est très varié et trés complet.

D2 rue St-Pierre, Quebec

file IBIrAN
Manutfacturier

  

 

SI VOUS IGNOREZ
La valeur réelle des Chaussures, et que vous désir-z en

acheter, mettez votre conliance dans un marchand d'une probité

reconnu, et qui a à cœur de vous donner satisfaction. et de

pratiques duquels on pourra dire:

Une fois Client Toujours Client

Nous désirons votre patronage, pour notre bisa inutnel

il faut dire que nos Chaussures sont aussi bonnes que bien
faites et aussi bien faites que confortables et durables.

Quant aux prix cela ne vani pas la peine d'en parlur, ils

sont très petits.

Le plus grand assortiment de la Province

J. H. BEGIN

121 St-Joseph, St-Roch, Quebec

J. BRenaud & Cie
NEGOCIANT EN GROS

"rere

Grains et Graines de semence

GRAINS DE MIL Canadien et de l'Ouest,
GRAINS DE TREFLE alsike, blaue, rouge, mammoth.

BLE Manitoba rouge st blane, blé de Russie, etc
AVOINE de la l’rovinca, du Manitoba. d’Ontario.

; Orge, pois, sarrusin, lentilles, Blé d'Inde à Silos, etc.
: } lâtre à terre, Engrais Chimique.
, AUSSI : Farine, Moulées, Lard, Poissons, etc, etc.

126-140 Rue St-Paul
i
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Ancienne maison-NOEL:&{DAGNEAU

Importateurs de Ferronneries

EN GROS ET EN DETAIL

 : 000 : 

Fonruitures de Maisons, de Voitures, Tôle, Frblvix Cloa

Vitres, Peintures, Huile, Térébentine, Vernis, Bois

pour Voitnre, Toile à Voiture, Etc, Ete.

No il rve St-Pierre et 30 Sous-Le-Fort, Quebbc

Whitehead & Turner
——EPICIERS EN GROS——

 

 

Rue Dalhousie, St. Andre, St. Paul et Bells Lane
—— -— ——rame

Maintenaut recevant: THÉ !
Le plus grand assortisnent en :

JAPON, GUNPOWDER, HYSON CONGOT.

Aussi les marques célèbres des thés en paquets 1 lb et à lb

Stadacona, Reliab’e, Perfection.
Qualité garantie : Prix les plus bas du marché.

UNE VISITE EST RESPECTUEUSEMENT SOLI.ICITÉE.

THÉ! THÉ!

—— mn a mt -— —

H & J. YOUNG
MARCHANDS QUINCAILLIERS EN GROS

—FOURNITURES POUR—

Contracteurs, Mecaziciens, Entrepreneurs, etc

: 000 !

Bureau et Magasin : 111 a 115 rue DU PONT.

Entrepot : 110 rue DU ROI.
 
 

ETABLI EN 1375

JODS AMYOT
45 rue DALHOUSIE et QUEBEC

20 rue UNION, Basse-Ville

IMPORTATEURS ET MARCHADD EN GROS DE

Nouveautes Europeennes,
Americaines et Canadiennes

ASSORTIMENT COMPLET 4N

Chapeaux de Paille «t de Feutre pour dames et 1nessieurs,
Flours, Plume... Rubans, Dentelles, ete, ete.

Articles de ‘antaisie, Dimubeloterie, Papeterie, ete

LE TOUT A DES PRIX DEFIANT TOUTE COMPETITON

| Adelard Tremblay
Die CET COUTONE:

A ÊTÉ NOMMÉ AGENT GÉNÉRAL POUR LA
COMPAGNIE D'ASSURANCE SURLA VIE,

“SUN LIFE”
POUR LES COMTES—

LAG ST-JEAN, CHIGOUTIMI & CHARLEVOIX.
——— : 000 : ———

Toutes communieations devront lui être adressées
à CHICOUTIMT, RIVIÈRE DU MOULIN.

Téléphone Chicoutimi, No 49. Téléphone cooperatif, No 26 .

W. McLimont & Son

80:-rue rue St-Pierre, Quebec -

MARCHANDISESSECHES ~~ ' °°

EN GROSS
—— $ 000 $ —

Comune c'est maintenant les OUVERTURES DE
PRINTEMPS nous sollicitons une visite à notre
magasin pour examiner les nouvelles marchandises
que nous offrons en vente dans les différents dépar--
tements. Tous les jours nous recevons. de belles, .
marchandises. Nous'porterons une attention spéciale" : “
À toutes commandes par la malle.

  
 



 

    
"——IMPORTATEGRSDE——

Marchandises Seches,---Anglaises, ---- Francaise

Allemandes et Americaines. EN GdJ5 SEULEMENT.

: 000 !  

Nous avons toujours en mains un stock considérabl»
d’ARTICLES DE FANTAISIE, BIMBELOTERIE, PAPETERIE ae
etc, ainsi que des coupons de toutes sortes, ayant l'avantar-|E
d'acheter le surplus de production des meillenres manufactur.
‘oinadiennes.

 

 

A.Wilfrid Bedard, Proprietaire

No. 197, rue St-Joseph, Quebec

EN FACE IIU COUVENT ST-ROCH.

 

Un stock de $10.000

Est maintenant en vente sans réserve au PRIX COUTANT
pour faire place aux Marchandises du printemps.

Venez sans retard profiter de cette occasion.
M. Bédard offre aussi en vente un CASH REGISTER valant

175 pour $90

Charles S. Riveri

EPICIER ET MARCHAND DE :
VINS ET-LIQUEURS

EN GROS ET EN DETAIL

Rue de la Couronne, (Quebec.
PECIALITE : Vin St-Michel—Le Roi des Vins Hygiénique

ALFRED COTE
MARCHAND LICENCIE

Vins, Liqueurs et Biere, 1re qualite

(EN FACE DE L'OFFICE DU TELEGRAPHE)
— : 000 : ———

 —…

n

 

 

M. COTE se propose d'ajouter à son nouveau commerce, un
assortiment variê de Cigares, Cigareties, Tabacs, Bombons et
confiseries de toutes sortes.
 

Le THE

CHAMPION
“ SPECIAL BLEND ”

W.D. STROUD & Sons

* LABEL” Rouse

BRASSERIE DE

Beauport

LAGER ALE, PORTER ET
EXTRAIT DE MALT

« MALT HOP ».
de premièreTons produits
absolumentqualité garantis

purs.
Ont mérité la médaille d’or à

l'exposition provinciale de 1899.  
Demandez les bières, Lager do BLEU

Porter et extrait de Malt de do VERT
Beauport. te ch do BREN

n vente chez er ,

MARCHAND, Boîtes de métal de 20 livre

 

 

BAIE ST-PAUL.| * “ “ 60 ©

Agents demandés, écrir à la Cie “ ; 100

Brasseriede Beauport Estle moileur THE sur le
IR QUI . ; z-le. Vendy#2WARUÉ ST-PAUL, marché.  Essayez-le du

ry fr “Québec. ‘ par tous.les epiciers: 2)

RE — (Dr Alf. Simard, sr
EL] E T uRGEON MÉDECIM CHIRURGIEN,

TANNEUR Village Paie St-Pau

 Marchand de Peaux, Cuir, Laine.
Fourniture de Cordonnerie,

_— Î 000.f—

No'423 et 425
RUE: -ST-VALIER, SAINT-ROCH.

TÉLÉPHONE 2421.

E. M- TALBOT
ARCHITECTE

  

l’Echo;de:Charlevoix: -VMSMER QU rE SN Sc

 

  

  

 

  

 

5) LeGin ‘est bon
= pour lesFemmes.

Sl, il est pur et bien vieux, le Gin
est un excellent tonique possé-
dant des propriétés éminemment
efficaces À la constitution de la
femme. D stimule Je système
nerveux, facilite et régularise le
travail de la nature.

Le Gin Canadien

 

=—=

Est le seul Gin recommandé par les médecins
comme étant une boisson médicinale, parceque
t'est le seul Gin qui soit d'une pureté absolue
© qui avant d'être vendu & vicibli pendant des
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Llub Shoe Store §
EN

59,Rue Dalhousie, B.-V.

 

années d

cuis

ee

le Gouvernement, Le Gin Canadien Croix
3 Rouge, » pas

o après jçoût désagréable des gins im-
portés, au contraire il est doux À

  ans des entrepôts contrôlés par

    

  

we brûle pas | estomac et n'a

    

 

ire et agréable au goût. L'âge,
la pureté et la qualité sont
Khrantis sur chaque flacon,

BOIVIN, WILSON & CIE
Seuis Concessionnaires,
MONTREAL, CAN,

  
  

  

  
  
     

  

LE CHEMIN DE F

U, voyage
Parfait
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L'INTERCOLON

l'Express
Laisse Quebec a 17.35

J >

ER INTERGOLONIAL
| Un bon chemin

] De bons équipements

: Et de vues magnifiques.
l

Vous avez dans votre localite ce qu’il
y a de mieux. C’est

IAL, RAILWAY

Maritime
heures tous les jours,

excepte le Samedi

Pour St-Jean, Halifax et Sydney
JNO. M. LYONS,

. et T. A. MONCTON.
 

—}

 

 

ROY & DA
Agents de Manufactures

VEAL
Te

Marchands de Chaussures en gros
08 rue Sous-le-Fort, Quebec.

—AGENTS DE—

The Boston rubber Co of Montreal Ltd, Montreal
The Hudson Bay Knitting Coy., Montreal.

000 ———
Les marchands faisant le détail et 1»

de venir voir nos échantillons et nos prix.
demi-Gros sont prié

 

Clubs et les 2 4 que c’est la meill

  

Vendue parto

prendre des bières anglaises importées, trouveront

  

 

    

 

Demandez

 

(LONDON)
ALE ALE

ut au Canada dans les Epiceries,
Hôtels. Ceuxqui sont Labitués à

  

ture qu'on puisse se procurer,   
POUR AGENCE S'ADRESSER A

P. J. MONTREUIL, Gerant.
BUREAU ET VOUTES, 3 rue ST-PIERRE, QUEBRC.

 

EN GROS SEULEMENT

-- Articles de Modes et Hautes
. antaisies, EUROPEENNES

el AMERICAINES

~ {000 ! —    QuEBEd pre Rue St-Joseph,Quebec QUÉBEC

TÉLÉPHONE No. 880. ) |

b. Elie Amyot| F.Patry
IMPORTATEUR No 26 rue HENDERSON,

PALAIS, QUÉBEC.

AGENTS,DEBILLETS

Pour les chemins de Fer, Qué-
bec Central, Boston Maine et
Québec Lac St-Jean.

Une visite est sollicitée

N'OUBLIEZ PAS L’ADREGSE

 

    TOPERTE

IMPORTATEURS DE NOUVEAUTÉS

91, St-Pierre, Montreal,
72, St-Joseph, Quebec

LAPLUSIMPORTANTE-MAISON DE NOUVEAUTES.DELA PUISSANGE

 

 

Toutes commandes qi nous seront confiées reC:Yrony
notre moilleur attention.

Librairie Granger
MCONLREAIL

 

Mason de Gros

Representation des Principaux Editeurs,

Europeens et Americains

Ouvrages Littérair:s et classiques, Librairie, Papsterie
Articles de bureaux, Religieux et de fantaisie, aussi nn graud
choix d’articles populrires pour les marchands.

SPÉCIALITÉS : TAPISSERIE, RIDEAUX DIE TOUTES
GRANDEURS FAITS SUR OKRDRE.

Succursale de Quebec:

Victor Dostie,
GERANT,

Bloc Parent
Telephone 2212. QUEBEC.
 

Eucene PichenàCIE
MARCHANDS POUR LES MATÉRIAUX DE

Beurreries et Fromageries*

 

SPECIALITES :---Huiles de toutes sortes, Cour
roies, Poulies, Engins, Bouilloires et Machi-
neries pourle bois.

&&-Demandez nos prix avant de placer votre commande aitlear

92, RUE DALHOUSIE
QUEBEC.

J. Bourdeau & Fils
EXPORTATEURS DE——

Chapeaux et Fourrures
ms mecmrateterm Amees

501'Rue ST-PAUL, Montreal.

Seuls Agents des Célèbres Chapeaux de MARSLAND & Cie
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Seulement dun des plus beaux ports de merdefAmérique
| * PAYS Poup LES INDUSTRIESDETOUTES SORTES

REMPLI DE Pouvoirs D'EAU|
«3EAU (LIMAT QUMUNICATIONS FACILES
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EXAMINEZ

Scigneusement les nou-
veaux patrons Butterick.

Ils vous mottront an cou-

rant des dernières nou-

voautés en Jupons, Man-

teaux, etc. Un patron

Un patron Butterick vous

met en état de confec-

tionner vos propres ha-

billements.

Nous en sommes les seuls

‘ agents à Québec.   
—
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BARGAINS

Magnifique étoife cordée, Île-
chée de Blanc, dans les couleurs
les plus nouvelles, 40 pouces
de large, pour costumes de
dames.

29 cts. la verge

Un élégant COVER-CLOTH,
couleurs divrrses, large de 40
pour quelques jours seulement.

34 cts. la verge

TAPIS

Nous avons les dernières
nouveautés en tapis “ Empire "
“ Axminster ”, * Axminster ”
et “* Wilton ”.
{J

~~ Papler-peln, THPISSERIE
Nous avons le plus bel assor-

timent de papier-peint gue l’on
puisse trouver à Québec. Nous
en avons dans tous les prix, et
les dessins. sont nouveaux et
très élégants.

"ETC. BTC.
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RUE ST-JOSEPH
Téléphone;2171,

9 ayril 1902.
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sdens
fatigue; la lassitude, et. un

 

| ‘desird6viter-lo surmenage.

Il y a bien pende gens qui
n’ont pas éprouvé ce qui a Cid
justement appelé les malaises
de printemps. La langueur et
la fatigue, le manque d’appétit,
la mauvaise digestion, les bou-
tons et l’irrifation de la peau.
Tous cer maux sont chassés par
les Pilules Roses du Dr Willi-
ams. Elles enrichissent le sang,
tonifient les nerfs et font dispa-
raître toutes les fntigues de
printemps. Les Pilules Roses du
Dr Williams sont le meilleur
remède tonique du monde. Blles
font un sang nouveau, riche et
rouge ; elles renforcent les hom-
mes et les femnnes et mettent
les conleurs roses du la santé
sur les joues pâlies. Voici la
preuve : Melle Catherine Tohns-
ton, Gardner Mines, N.-B ., dit:
d'étuis si épuisée et si faible que
j'étais fréquemment obligée de
m’aliter. Mon appétit était nul
et les aliments me déplaisaient.
Je souflrais souvent de mnaux-
de tête et le moindre surmena-
ge me rendait tout-à-fnit inca
pable de faire quoi que ce soit’
Je pris quelques boites des Pi-
lules Roses du Dr Williams et
depuis ju mme suis sentie comme
ane nouvelle personne. Je ne
connais pas de remède qui éga-
le ces pilules.
En ce climat. un tonique est

d'absolue nécessité au prin-
temps, et on acquerrira de la
sauté, ct on épargnera de l'ar-
gent, en employant que les Pi-
lules Roses du Dr Williams. Ne
prenez pus de subsiitution ou
quelque chose qu'on dit être ©
tout aussi bon.” Si vous avez
des doutes adressez-vous ala
Dr Williams' Medicine Co …
Brockville, Ont ., et les pilules
vous seront expédiées par la
poste franco, à 50 cents la boite
ou six boites pour $2.50.

 

——eee

Une lettre ouverte aux
meres

On nous a permis de publier
la lettre suivante, qui vousdou-
nera une idée des centaines
d'autres lettres qui nous sont
écrites par les mères demeurant
dans toutes les parties du Ca-
nada, louangeant les Tablettes

Baby's Own :

Dunbar, Ont .. 18 wars, 1903.

[| ya plusieurs semaines,
mon bébé était le très mauvaise
humeur et atteint de maladies
communes aux enfants, à | épo-
que de la dentition. Une fem-
me qui m'écrivait souvent me
recommanda fertement les Ta-
blettes Baby's Own, disant
qu’elle ne donnait jamais d'au-
tres remèdes à son bébé. Jen
envoyai chercher une boite, je
les employai suivant les direc-
tions, et je dois vous dire que
c'est le meilleur remède, pour
la dentition des enfants, que
j'aie essayé. Une tablet e tous
les deux jours maintient mon
bébé en bonne santé et il ne
m'empêche jamais de dormir
durant la nuit. Je me joins à
mon amie pour vous dire qu'el-
les sont excellentes

Mme Charles Willard.

Les Tablettes Baby's Own
guérissent toutes les maladies
des enfants, et on peut les faire

prendre sans danger, même à
un nouveau-né. Ces Tablettes
sont le seul remède pour les

enfants, vendu avec la garantie
w'il ne contient ni opiat, ni

drogue préjudiciable à la san-

té. En vente chez les pharmua-
ciens ou envoyéus franco par
la poste, à 25 cents la boîte, en

écrivant directement à la Dr

Williams’ Medicine Co, Brock-

ville, Ont.

 

A VENDRE

M. Philippe Gagnon, plom-
‘bier forblantier du village de
la Buie St-Paud, n en mains un
lot de oanistres pour le lait
qu’ii vendra aux prix suivants :
celles de 15 gallons $8.75, 20
iallons $4.00, 25 gallons $5.00.

Jes canislres sont en vente

|ehez M. Gagnon et chez M. “[Vilfrid-Simard, marchand.
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[Chroniqueparlementaire
Galerie de la presse,

Parlement provincial.

Le comité général a été pour
ainsi dire la seule manière dont
la chambre a siégé depuis la
semaine dernière. Après les
tempêtes des premiers jours,
tout s’est passé le plus tran-
quillement possible dans le
meilleur des mondes. Aussi, le
caréme file son petit honhomme
de train, et la session commen-
Cév avec lui menace de vivre
plus longtemps. Aussi, il est dé-
finitivemeni décidé qu'il y aura
ajournement aujourd’hui mer-
credi-saint et gue la députation
reprendra ses travanx session-
nel le mardi de l’âÂques pour de
là se continuer “ ad libitum *.
Comme on voit, nos législa-

teurs la prennent pas longue
leur vacance Oui ! c'est vrai!
mais eu retour ils recevront une
grasse rénumération de 3800 !

Quoiqu'il en soit, ils ont bien
travaillé ces jours-ci et ont ex
pédié beaucoupde besogne. Une
fournée de bills prives ont reçu
leur sanction et sont “ ipse fac-
to ” devenus lois.
En voici quelques-uns glanés

au hasard dans les procès-ver
baux de la chambre:

Loi détachant du comté de
Sagnenay, le canton Dumas et
l'annexant au comté de Chi-
coutimi ; pour toutes fins .—
M. Petit.

Lois constituant en corpora-
tion l'Association d'Assurance
mutuelle des évêchés et des
maisons d'éducation et de cha-
rité dans la province de Que-
bee .—— M. Delage.

Loi concernant les médecins
et chirurgiens —M. Hutchi-
son.

Loi constituant en corpora-
tion la ville d’Arthabaska .—
M. Touriguy.

Loi amendant la charte dela
ville de Saint-Louis .— M. Dé-
care ,—

Mais c'est surtout au code
municipal à qui l'on semble eu
vouloir. Il a été l'obj-t toute la
semaine des assauts réitérés de
M. M. les députés. L'un veut
amender tel article. l'autre
abroge tel autre

I] peut y avoir une certaine
raison d'amnender ou même d'a-
broger certains articles, mais
dans mon opinion mutiler ainsi
notre loi nunicipale sans plus
de cérémonie, je trouve celà un
peu fort. Il y ua des gens — heu-
reusement qu'ils ne so t pas
nombreux — qui voudrait tout
réformer ; ils sont ainsi taits.
ils voient de Ilan défection par-
tout.

Eu attendant gue ces Pothier
moderne ajent réformé tout ce
qu'il ya de défectueux dans
nos lois, j'aurai encore le temps
de vous adresser bien d'autres
chroniques, M. le rédacteur !…

QUIDAM
—

FIDE DFPARAS
Pouvait à peine mar-her, et.

était abandonné par les mé-
decins. Un cas extraordi-
naire. Croit que sa vie a été
sauvée par le Dr Chase's
Nerve Food.

 

M. James A. Vial, respecta-
ble résident de Bridgewater, N.
[, dit : Il y a un au je fus atta-
qué de paralysie qui me laissa
dans un mauvais étal de santé.
l'our agrandir mon trouble
l'hiver dernier j'eus la grippe
qui épuisa complètement mon
système nerveux. J» pouvais
à peine marcher et parler, mes
bras et jambes partiellement
paralysés, le sang découlait
mal. et ne pouvais faire aucun
travail En etlet, j'étais si ma-
Inde, ques les médecins m'aban-
donnerent pensant que je ne
pouvuis passer l'été.
Je commençai à faire usage

du Dr Chase's Nerve Food, et
continuai le traitement jusqu’a
ce jour où j'ai repris l'ouvrage.
Le changement dans ma santé
a été des plus étranges. C'est
une surprise pour mes amis de
voir que je puis encore mar-
Par ce traitement mon système
nerveux a été renforci. Je dors
bien, Ia circuluiion du sang est
normale et ma anté est reve.
nue. J'ai un appétit de pre-
mière classe et j'ai engraissé beaucoup.

 

Dr Chase's Nerve Food.ont-été
pour moi merveilleux et,je nthé-
site pas a dire qe je dois la vie
a ce remède. Je désire que
vous publiez cette lettre, espé-
rant qu'elle aidera à d'autres
malades à recouvrir la santé.
Dr Chase’s Nerve Food, 50

cts la boite, 6 baites $2.50 chez
tous les detailleurs on lEAman-
son, Bates & Co. Toronto.

——ame.

Deux serpents dans l'estomac

Des Moines, liowa, 3.—M. J.
C. Bucklin, fermier des envi-
rons de Waterloo, était depuis
un certain temps atteint d’un
inul étrange. Depuis 15 ans, il
avait consulté tous ies neil
leurs médecins d'liowa, pris des
centaines de remèdes et mal-
gré cela n’avait jamais obtenu
le moindre soulagement.

1! y à de cela quelques jours,
M. Bucklin ressentit de nou-
veau des douleurs intolérables
dans l'estomac. Il résolut alors
de prendre un émétique des
plus énergiques et vprès l'avoir
absorbé et pendant plusieurs
heures souflrit horriblemeut,
M. Bucklin rendit par les voies
naturelles deux serpents dont
l'un atteignait une longueur de
3 pieds 3 pouces.

Les médecius qui soignaient
le fermier, quelques heures plus
tard, ont reçu la visite de leur
client qui leur a déclaré qu'il

 

s'était guéri lui-même. Tout
d'abord, ils crureut que M
Bucklin était devenu fou. et ce
n'est qu'aprés leur avoir mou
tré un bocal conteuant les ser-
pents que les médecins furent
convaincus de ce qu'il disait.

 

-

 

Les souffrances de Job

Si leg agonies de Job étaient
Un peu pires que les tortures
des hémorrhoides cuisantes
dont souffrent taut de persou-
nes, il avait terriblement à
souffrir. la différence c’est
qu'il n'y a pas de raison pour
personne d'endurer seulement
un jour les misères des hémor-
rhoides. Dr Chase's Ointment
a guéri des milliers de cas et il
vst absolument garanu le gué-
rit tous cas d'hémorrhoides, 51
ets chez tous les marchands ou
par lu malle chez Edmonson.
Bates & Cie Toronto.

 

NOUVELLES DES EBDULENENTS
M Thomas Tremblay, ins-

pecteur d'écoles était de pas-
sage ici la semaîtie dernière en
tourné ollicielle.

 

—MM. les Capt. Maurice
Degagné, Ben. Bergeron et
Alban Tremblay, sont de retour
de Québec avec leurs gocllettes
pour leur premier voyage.
—lues sournissions pour répa-

rations à la sulle public seront
ouvertes Dimanche prochain le
12 jecourant.
—le fromage nouveaux est

co'é de 13cts à 131 ets à Mont-
réal,la prochaine saison promet
être très payante en industrie
laitière,cela devrait encourager
nos cultivateurs a bien préparé
leurs troupeaux de vaches pour
cette fin.
—MM. Arthur Gauthier et

Thomas Tremblay ont obtenu
le contrat pour la construction
d’un joli cottage sur la pro-
prièté de M. Chs. Tremblay
(Masse) pour le compte de Mlle
M. V. Crawford de Philadel-
phie, E. U.
—Ou parle de plusieurs ma-

riages pour après In Quasimodo
—Depuis une quinzaine de

jours nu-delà de 100 jeunes
geus voyageurs ont pris le sea-
tier des lêtats-Unis. À quand
aurouns-uous assez d'industrie
dans notre provinee pour gar-
der parini nous tous ces braves
et jeunes concitoyens qui s'en
vont läbas faire la fortune des
Américains?

P.S —Une erreur typogra-
phique dans le compte rendu
de notre fête de sucre la somaine
dernière nous a fait dire M. et
Mme Jos. Martel, au lieu de M.
Major Martel.
 

   

Los effets que j'ai obtenu dn

To Cure a C
Take Laxative Bromo Quinine Tablets.
Seven Million boxes sold in past 12 months.

Choseset autres
On ne s'arrêtera plus dans la

voie des inventions, M. Uillard,
un Français, qui a élu domicils
à Bruxelles, Belgique,vient d’i-
maginer le bicycle aérien. La
machine, sauf la nacelle, res-
semble à un  bycicle ‘ordinaire
renversé, dont les deux roues
sout horizontales et mues par
une force motrice à raison de
10 à 15 révolutions par seconde
Ce genre de locomotion doit
être très ratraichissant dans les
chaleurs tropicales.

CELA DEPEND DE VOUS

Voulez-vous guérir votre
rhume ? l’renez du Baume Rhu-
mal. le célèbre spécitique fran-
çais,le guérisseur parexcellence
des maladies de poitrine.

. * yp¥

Un officier français vient d'iu
venter un appareil qui, appli-
qué au canon en supprime
complètement |: bruit de la
détonation et la fumée. Avec
l'appareil pour annihiler entiè-
remeut le recul dont l'artillerie
française est déjà pourvue cela
donnera à la France les meil-
leurs canons du monde.

Maintenant, quelqu'un de-
vrait bien inventer le moyen
de supprimer aussi les boulets,
C'est ça qui est le plus dange-
renx en tewmps de guerre,

* yp%

|| manquait aux Anglais une
dernière forme de | assurance
Ils l'ont depuis quelques jours.
Une compagnie assure désor-

mais les époux contre les frais
résultant d'une instance en di-
vorce. En d'autres termes, si
les assurés veulent sortir du
mariage, ils n'ont, s’ils ont pris
la précaution de s'assurer, au-
cun argent à débourser.

lit c'est pourguoi les coupl-s
quine veulent rien laisser à
l'inprévu iront désormais hoz
l'assureur dès après la cérémo-
nie nuptiale,
On ne sait pas ée qu'il peut

arriver.
»*

LIE BAUME
>
RHUMAL

Que de souffrances, que d'on-
d'eunuis on s'éviterait en pre.
naut quelque dose de Baume
Rhumal au premier symptôme
de grippe Remède actif.et sans
rival.

A Mexico, les journaux
blient la terrible nouvells
vante .

Dans la ville de Lagos. état
de Jolisee. un pèlerinage ve-
nant de Leon Junnagati. allait
entrer dans une église,lorsqu'u-
ne femme ivre «et titubutante.
monta sur le palier au milieu
des pelerins ot et se mit à inju-
rier Dieu et la relique qu'allait
visiter pèlerins. Noudain
ceux-ci virent une lumière tra-
verser l'espace et venir frapper
la malheureuse. La foule frap-
pée de terreur se jeta à genoux
mais après quelques minutes se
releva et trouva la péchèresse
avant encore la face tournée
vers le ciel dans son attitude
menagante, mais elle n'était
plus de chair et d'os. mais eu
pierre solide, cette statue a été
transportée daus nne salle du
presbytère et exposée aux re
ards des pèlerins moyennant
linances,

Une medecine
merveilleuse

Ayant une action directe et
combinée sur le Pie et les ro-
anons, Dr Chase's Liver Pills
guériront nombre de maladies
compliquées qu'ancun autre
remède ne peut atteindre et de
lenr succès exiraordinaire et
populnire. La bile. mal du foie
maladie de Bright, dérange-
ment des rognons et troubles
de l'estomac sont proimptement
ct surement gnéris par cette
vrande médecine des familles.
Une pilule à la dose, 25 cts la
boîte.
ttpr

SIRAP D'ANIS GAUVIN-—Guérit tes bénés
de Colique, dyv

senteric, dentition “douloureuse, etc.- Procure
sesomueil. Hn vente partout 25c.:a +. ville

prar-
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183 insirumènis de 10 Passion
Il nous paruit intéressant de

[aire connaitre ies sanctnaires
Qui possèdent les souvenirs du
erncifiementel les instruments
de la Passion

La Couronne d'épines est à
Notre-Dame de Paris, mais elle
est dépourvue des épines, qui
ont été concédées à un grand
nombre n'églises.
La Tunique du Sauveur fut

donnée par Charlemagne au
Monastère d'Argenteuil.

La Robe sans couture fut
donnée par sainte Hélène à
l'église de Trèves.

es Clons : le premier fut
jeté par suinte Hélène dans la
mer Adriatique, afin de calmer
une tempéte ; le deuxième se
trouve dans la couronne de fer
des rois lonbards ; le troisième
se trouve à Notre-Dame de
Paris.
L'Eponge est à Rome, dans

la basilique de St-Jean de
Latran.

Lu Lance est divisée en deux
parties * le manche est à Rome
et la pointe est à Paris.

Le Bois de la Croix, divisé,
se tronve dans la basilique Ste-
Croix de Jérusalem, à Rome et
dans la métropole de Paris.

  

GRAND SUCCES

Dans le traitement de la co-
quelnche, Les mères de famille
emploieront avec succès le
Baume Rhuimnal, recommandé
par tous les médecins. Seule-
ment 25 ets.
=mmEr

m
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Notes locales
—_—

L'émigration de nos jeunes
gens Vers les États-Unis prend
des proportions vraiment alar-
mantes. Tous les jours, nous
VOYONS passer par cinquantaine
ves jeUnes émigrants qui vont
chercher chez nos voisins les
Amérirain, leur pain quotidien.
Cependant  l'onvrage abonde
chez nous. et les belles terres
de la vallée du Lac St-Jean, ne
demandent qu'un peu d'efforts
pour rendre riches et heureux,
veux qui voudrent bien ense-
menser ei défricher le sol si
fertile de cette balle ct riche
vallées.
—Jeudi à onze heures du soir,

aura lieu dans la chapelle Fran-
ciséaines de l'Hospive Ste-Anne,
l'heure dite, * Heure Sainte.
Le publié est admis vrâce à la
bienveillants banté des bonnes
SATS, à assister à ce pieux et
touvhant exercise.
—M. Arthur Déry de I. P,

Déry & Fils, Libraires à Qué-
bee, et Mo Elz. Déry, voyageur
de la inaïson, sont actuellement
à New-York, pour v faire des
n'hats.
—Nous jouissms de la plus

détestabl+ température qu'il
est possible d'avoir. Tantôt de
ta neige, tantôt de la pluie froi-
de et glaciale, accompagné d’un
vent violent, avec celà un ciel
gris et morose. Ne soyons pas
surpris sile spleen règne en
maitre chez nos amis, qui espé-
raient avec raison. renaître aux
gaies rayons d'Avril. Et ponr
vomble, les © anciens * nous di-
seut que naus jouirons decette
aimable température pendant
quarante jours. Pas encoura-
geant nos bons vieux.
—Nos jeunes geus ont orga-

nisé la semaiue dernière, une
charmante exeursion à la tradi-
tionnelle * cabane à sucre ".
La plus frauche guitée a prési-
dé a cette jolie excursion. el
tous sont revenus enchantés, et
bien disposés à négliger aucu-
ue occasion de se réunir de
nouveau, pour déguster a l'en-
vi, ce délicieux produit de nos
belles étables canadiennes.
—Nous sommes heureux d’ap-

prendre que notre ‘* Succursale
de la Banque Nationale ” com-
uence à être appréciée à sa va-
leur, et que les affaires devien-
nent de plus en plus florissantes
C'est un immense avantage pour
notre paroisse de posséder une
institution de ce genre, et nons
devrions rien négliger pour la 
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One Day

He

faire prospérer de plus en plus.

RECRI

Cures Grip
in Two Days.

on ev
box. 25c.
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(Snile de la 1ère page)

D'alx.rd, ce trouble et cette
emotion quell: ne pouvait sar
monter. «lle les avait mis sur
le compte de la reconnaissance
qu'elle éprouvait pour son hé-
tel pour l'homme qui non sen-
lement lvi avait aidé à recon-
qnérir sa liberté mais qui l'a-
vait entourée de tant d'atten-
tions et de tant de brévenan-

Mais elle n’avait pu long-
temps se mentir à elle-même :
mais il lui avait été impossible
de ne pas s'avouer bientôt toute
la vérité.
Oh ! ce n'était pas sans révol-

te qu'elle s'était fait cet aven-
là

Aussi, son premier cri avait-
il êté

Quelle folie '......
aimer encore !

Et elle avait haussé les épau-
les : et elle s'était inoquée
d’¢lle-meme......
Aimer!
Quelle étrange idée elle ve-

nait d'avoir !
Est-ce qu'elle te pouvait en-

core, quand elle était sortie
toute blessée et toute meurtrie
de l'amour qu'elle avait eu
pour le misérable de  Gué-
rande !

Est-ce qu'elle pouvait aimer
quaud son cœur était mort...
Non, elle se trompait......

elle était folle de le croire
Car si elle ne l'amait pas.

pourquoi done trouvait-elle si
monotones. les heures qu'elle
passait sans le voir ?
Car si elle ne l'aimait pas,

pourquoi done parlait-elle tou-
jours de lui ?

Car si elle ne l'aimait
guurquoi done se
elle parfois à le
l'att-ndre ?
Car si elle ne l'aiinait pas,

pourquoi donc tressait-v!le.rien
qu'au bruit de ses pas ?

Car si elle ne [aimait pas,
pourquoi donc était-clle si heu-
Jeuse des longues promenades
qu'ils faisaient ensemble sous
les frais ombrages des allées
solitaires ?

Et pourquoi, lorsqu'elle l’a-
vait quitté, restait-donce de si
longs moments toute songeuse
et toute pensive ?

Pourquoi donc n'érourart-
elle plus que d'une oreille dis-
traite le doux papillage de la
petite Suzanne /
Pourpuoi donc, enfin, n'avait-

elle plus nn rève qui ne Iai
parlât de lui... . plus an ronge
où elle ne revit son
Image ?
Et Yvonne avait dû enfin se

rendre... se déclarer enfin
vaincne......

Et brusquement, elle avait
eu l’effroi de l'avenir...

Puis-je

pas,
surpreunit-

vuetter et à

Clore

A suivre.

——— © AS——eee

NOUVE! HOTEL
OUVERT PAR

M. ALFRED OTIS

ST-URBAIN

M. Oris invite le public voya-
genr a venir a son nouvel
Hôtel, situé près de l'église.

Ils y trouveront une excel-
lente pension. qui ne le cédera
en rien aux Hôtels de 1ère
classe.

 

-

 

Une seule bouteille pro-
duit des effets extra-

ordinaires

Hôtel-Dieu du Précieux Sang.
Québec, 25 septembre 1900

Messieurs. — Quelques-unes
de nos jeunes sœurs soulfrant
d’aunémie, d’autres de dyspep-
sie, et d’autres de débilité gé-
nérale ont fait nsage de votre
Vin des Carmes, et je suis hen-
rense de pouvoir vous dire que
chacune d'elles, après en avoir
pris une seule bouteille, éprou-
ve déjà une amélioration ex-
-traordinaire dans son état.

Avec une profonde et reli-
gieuse estime j'ai l'honneur

. d’être,

Vox. très humble servante,

— . Sr Ste-BARBE, Sup.

mr
L'Echo:de-Charlevoix

———— eri
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Me. Pau. H, CVR,

Old Town, Me.
 

L'hiver dernier je souffrais beaucoup
de rhumatisme, lorsqu'un de mes amis
me conseilla de prendre du Vin St.
Michel. J'en fis l’essai et je puis dire
qu’une bouteille asufi pour me convain-
cre de la valeur de ce grand remède.
J'ai continué à en prendre pendant
quelques temps et fus complètement
guéri. Le Vin St-Michel est un toni-
ue extraordinaire pour purifier et toni-

fier le sang. Je ne connais rien d'aussi
bon.

Votre dévoué,

PAUL H. CYR.

GRATIS:—Sur demande nous vous envet-
rons 1'Album du Vin St-Michel, contenant
cent illusi rations et des renseignenients utiles
a tous, Adressez.

BOIVIN, WILSON & CIE

520 RUE ST - PAUL. - MONTREAL CAN.

Seuls Agents pour FAmérique,

QUIRIN & DUHAIME, 180, res Friend, Bosten, Moss.

Agents pour les Etats-Unis

EN VENTE CHEZ

FRS. BOIVIN
Village Baie Saint-Paul.

————— —— €

 

Arretez la toux et
chassez le rhume

Les tablettes laxatives de
Browne Quinine cuérissent un
rhume en un jour.
rison pas
sente

as de gue
d'argent. Prix 23

Le Passe- Temps
Est une superbe revue musi-

cale. litéraire et sociale avec
texte et musique qui parait tout
les quinze jours. Intéressante
et utile pour professeurs et
éleves. 8 pages de texte et 10
pages de musique choisie ; mu-
siqué de piano d'orgue. de vio-
lon, de mandoline, duos, ete.
vne magnifique prime est don-
née aux abonnés d'un an. Abon-

 

nement, £150 par année. S'a-
dresser au bureau de l’Eche-
de Charlevoix ‘ Baie St-l'aul
ou à J. F. Délair. éditeur, 58 St-
Gabriel. Montréal.

 NinS'Michel
guérit le rhumatisme.
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La Banque
BUREAU CHEF

Nationale
: QUEBEC.

CAPITAL ee ee 32,000,000 06)
CAPITAL SOUSCRITLo1.500,000.00
CAPITAL PAYEoo 1.330,550.00
FONDS DE RESERVE...110 350,000.00

 

DIRECTEURS
R. AUDETTEKer,
A. B. DUPUIS bop

L'HON JUGE CHAUVEAU LV.
N. RIOUX, Ler.

Peal at.

Vi……Préesi lent.

CHATEAUVERT, Eer
I NAZ. FORTIER. Yer.

J.B LALIBERTE, Ler
l LAFRANCE, Gérant,
N. LA VOIE, Inspeetoirr,
SLCCURSALES

Québee : faubourg St-Jorun. | Ste-Mariv, Meauce.
(Québec : St-Huch. | Chicoutimi.
Montréal. | Roberval.
Sherbrooke. | Ottawa. Ont.
St-Hyacinthe. | St-Jean. PQ.
Johotte. | Montimnagny, Qué

i Fraserville.

| Saintr-Casimir, Qué
| Baie St-l'aul, Qué.

C'oaticook, Qué. | Plessesville, Qué.
St-François Nord-Est, Beauce | Lévis, Qué.

AGENTS,

Angleterre: The National Bk of Scotland, Londres
France : Crédit Lyonnais « t Saccursale, l’aris
létats-Unin : First National Bank, New-York.
Boston, Mass : National Bank of Redemption
La Banque Nationale Bake St-Paul, recevra des Dépôts

portant intérèt et des Dépôts ne portant pas intérêt ; “scourp-
ter aet Collectera des billets et fera toutes les affaires de ban-
que en général.

Nous furous tout en notre possible pour promouvoir les in-
térêts du cominerce et de agriculture de notre district.

Rimouski, Qué.
Murray Buy, Que
Nicolet, Qué.

Bien à vous,

E. F. BOISSEAU, Gérant
ee——————————et a capes mein rm ee 1 mec as me ne sm

PARISIAN CORSET Mrs Co
La supériorité reconnnuedes

CORSET P. C.

les p.acent aujourd'hui au pre
mier rang. La coupe est des

 

L'ALBUM UNIVERSELLE
l’ublié par la Compagnie d'hu-

primeri- LE MONDE [ILLUSTRE

42 Place Jaëques-Cartier

Montréal.
 

ABONNEMENTS :

Un an. $3.00....…. 6 Mois £1.50

Mois $1.00... Payable d'avanece

ÉTABLIE EN 1859

MP0.AANGERS,
AVUOCAT

 

Village Malbaie,Co. Charlevoix

Emile Gagnon
B.A. LL L

AYOCAT

Barr Sr-PAUL, Co. CHARLEVOIA

BUREAT : Ancienne résidence
de M. P. d’Auteuil, avocat

Alf. P. Dufour

NOTAIRE
Baie St-Paul...... Co. Charlevoi>
dur aa: En tuce du burea.
Poste. CH

  
plus moderne, et le matériel dv
qualité supérieure.

Les dames qui les essaient
Ut: > fois ne manquent pas de les

apprécier et de les adapter.

Les * PC."

lex autres.
échipsent tou

 

Demandez les +1 CU, ile

sont en vente partout.

PARISIAN CORSET Mfg. Co.
Coin dcs rues Caron et Prince-Edouard, Quebec

Nouvel Hotel GRAINSetGRAINE
— DE -

TENU

SEMENCE

AUSSI: Farine,

Lara, Poisson,

 

PAR

M. GHS. GUILLEMETTE
BAIE ST-PAUL.

—— (000 ——

M. Guillemette invite le pu-
Llic voyageur à venir à son
nouvel hôtel.
Hs y trouveront une excel-

lente pension qui ve le cédern
en rien à celles des hôtels qui
chargent $2.00 à $3.00 par jour.
Bonne table, bonne chambre

et bonlit, voilà ce qu'un voya-
geur désire lorsqu'il arrive.
onr se procurer tout cela à la

fois, allez chez

Chs. Guillemette
Ancien poste de .

L'HOTEL O. DECHESNE

Huile, etc

GEO. TANGUAY

MAGASINS : 33, 81, 35 et 86

Rue Dalhousie.

 

Bug. Guillemette
MÉDECIN-CHIRURGIEN.

Résidence : Bu. face de l'E
glise.
VILLAGE BAIEST-PAUI-

ACL.   

PROPRIETAIRES DE'LA 5

MANUFACTURE DELAINE 3

DE LA BAKE ST-PAUL

 

-

 

Donnentavis au public qu’ils pa:1vent mattre

vantes, savoir :

Drap d'hiver,
Etoffe à pardessus depuis 55

Tweeds,
Tuinture garantie depuis 50 cts à GO ets Ia Verge.
Qualité extra, 80 ets li verge.

Flannelles,
De différentes couleures depuie 30 ets à 48 ets la verge

Drap pour costume,
Da«puis 85 ets à 45 ets In verge.

Couvertes,
Blanvhes et d: vonl-urs pour lit double et siinple
depuis $2.50 à $4.00 la pair.
AUSSI :—Couvertes pour chevaux ot Tapis de voiture
à des prix très modorés.

Ces marchandises sont garanties toute laine
et de premiere qualite, nous prenons la laine en
echange de nos marchandises.

Toutes correspondances devront être adressées à

H. Simard & Freres,
Baie St-Paul, Co. Charlevoix

cts à To ate la

 

   
Laplus grande vente a reduction

À % qui n'a jamais eu lieu sera faite d'ici
au jour de l'an prochain chez

A. E. VALLERAND,

67 RUE DAILHOUSIE, QUÉBEC.

Les marchandises suivantes :

Les Vorreri-s, Argenteriss, la Coutelleme, *
Les Faiences, Vaisselles et Parcelaines,

Services a diner, de chambre a coucher,
l’otiches, Vases d'Ivlises. de lautuaisies,
Lampes et appareils,

Lustres ot autres articles pour cadeaux,
Les Huiles Pétrole, Canadienne et Américaine,

Les Bourrivs d'Eglise et de fantaisie, ote.
8 lots de Thé Vert frais arrivés rrand marché.

Calé superbe donnant grande satisfaction

A. E. VALLERAND,
67, Rue Dalhousie, Quebec
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FONDEEN1876 . TELEPHONE 2224

Charles Vezina
LOMBIER, APPAREILS DE
FERBLANTIER, 4 PLOMB ERIE LES

(FANIER, = PLUS MODERNES
ET COUVREUR.
Spécialités pour le

posage appareils re
Chaufiage

vi bY ET HYGI ENIQUES

p
c
e

‘

FOURNITURES ET§( [4

€

a= EE INSTALLATION
A AIR CHAUD, La 4 D'ECLAIRAUR

A LA VAPEUR, | EE A L'ELECTRICITEÀ » ieKT A EAU CHAUDE.
Votre patronage ast RT AU

respectueusement
sollicitée et mes
prix sont tres mo- GAZ ACETELYNE
érés.

Ateliers :---124 RUE DU-ROE. ---

5

 

 

Bareau: 43 RUR si-vaUL |Je MONTREUIL,

117.119 et 121 rue duPonte

wo,C | | EX 3Jos. Simaro, JN.BeauMonT
DOMINION, FISH & FRUIT-- CO.

MARCHANDS EN GROS DE

Huitres-Poissons : Fruits, Legumes, etc. MAROHE OHAMPLAIN, QUEBBC.

maintenant sur le marche les marchandises sui

verge
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